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A.  Contexte du projet  
 

,ȭïÍÅÒÇÅÎÃÅ ÄÅÓ ÓÏÕÃÈÅÓ Brown rot (Ralstonia solanacearum phylotype IIB-1) ÄÕ ÃÏÍÐÌÅØÅ ÄȭÅÓÐîÃÅÓ 

Ralstonia solanacearum (ceRs) dans les bassins de cultures maraîchères des Hautes terres centrales de 

Madagascar est confirmée, et constitue comme la principale cause de la forte chute de la production de 

pomme de terre vers 2014. ,ȭÉÎÃÉÄÅÎÃÅ ÁÃÃÒÕÅ ÄÕ ÆÌïÔÒÉÓÓÅÍÅÎÔ ÂÁÃÔïÒÉÅÎ ɉ&"Ɋ ÅÓÔ ÅØÔÒðÍÅÍÅÎÔ ÓïÒÉÅÕÓÅȟ 

ÅÔ ÃÏÍÍÅ ÉÌ ÎȭÅØÉÓÔÅ ÐÁÓ ÁÕÊÏÕÒÄȭÈÕÉ ÄÅ ÔÒÁÉÔÅÍÅÎÔ ÃÕÒÁÔÉÆȟ ÌÁ ÄÉÓÐÅÒÓÉÏÎ de ces souches représente dans le 

long terme une menace potentielle pour la filière pomme de terre et dȭÁÕÔÒÅÓ ÃÕÌÔÕÒes (car elles sont 

capables ÄȭÉÎÆÅÃÔÅÒ ÕÎ ÌÁÒÇÅ ïÖÅÎÔÁÉÌ Äȭespèces végétales), avec une crainte de dispersion vers les régions 

voisines du SOOI lors des échanges de matériel végétal, bien que ces souches soient déjà présentes. Dans 

ÃÅ ÃÏÎÔÅØÔÅȟ ÌȭÕÒÇÅÎÃÅ ÒïÓÉÄÅ ÓÁÎÓ ÄÏÕÔÅ ÄÁÎÓ ÌȭÉÎÓÔÁÕÒÁÔÉÏÎ de mesures de prévention et de contrôle de la 

ÄÉÓÓïÍÉÎÁÔÉÏÎ ÄÅ ÌȭÉÎÏÃÕÌÕÍ ÁÕ ÐÌÁÎ ÎÁÔÉÏÎÁÌ ÅÔ ÅÎÔÒÅ ÌÅs pays de la zone SOOI ÖÅÒÓ ÌȭïÒÁÄÉÃÁÔÉÏÎ de souche 

Brown rot à Madagascar. 

 

#ȭest dans ce cadre que le projet EpiBio-OI « Epidémiosurveillance régionale et Biocontrôle des 

bioagresseurs majeurs des filières végétales » - Composante 4 : Epidémiosurveillance régionale - Action 1 

: Maladies et ravageurs de la pomme de terre" opère, dans la phase I du projet. 

 

B. Objectifs  et strat®gies dõintervention 
 

,ȭÁÓÓÁÉÎÉÓÓÅÍÅÎÔ ÄÕ ÓÔÏÃË ÄÅ ÓÅÍÅÎÃÅÓ ÄÅ ÐÏÍÍÅ ÄÅ ÔÅÒÒÅ à Madagascar et la 

sensibilisation/information/ éducation à la prévention ÒÅÐÒïÓÅÎÔÅ ÌȭÕÌÔÉÍÅ ÏÂÊÅÃÔÉÆ de la phase I du projet 

et constitue une priorité stratégique.  %Î ÅÆÆÅÔȟ ÃȭÅÓÔ ÕÎ ÐÒïÁÌÁÂÌÅ permettant de réduire la prévalence et 

ÌȭÉÎÃÉÄÅÎÃÅ ÄÅ ÌȭÉÎÆÅÃÔÉÏÎ Û ÕÎ ÎÉÖÅÁÕ ÁÃÃÅÐÔÁÂÌÅȢ Les interventions mises en place visent ainsi à limiter toute 

ÐÏÓÓÉÂÉÌÉÔï ÄÅ ÒÅÐÒÉÓÅ ÄÅ ÌÁ ÔÒÁÎÓÍÉÓÓÉÏÎ ÄÅ ÌȭÉÎÆÅÃÔÉÏÎ. 

 

Les ÓÔÒÁÔïÇÉÅÓ ÄȭÁÃÔÉÏÎÓ ÅÎÔÒÅÐÒÉÓÅÓ par le Département des Recherches Agronomiques du FOFIFA pour 

ÍÅÔÔÒÅ ÅÎ ĞÕÖÒÅ ÌÅÓ ÏÂÊÅÃÔÉÆÓ ÆÉØïÓ concernent :  

- Des campagnes ÄȭÉÎÆÏÒÍÁÔÉÏÎ sur la maladie du flétrissement bactérien, de sensibilisation à la 

prévention et éducation aux mesures prophylactiques vis-à-vis du flétrissement bactérien ; 

- Des renforcements de capacités en matière ÄȭÉÎÓÐÅÃÔÉÏÎ ÓÁÎÉÔÁÉÒÅ : diagnostic du flétrissement 

bactérien sur la pomme de terre et dépistage des souches de ceRs ; 

- La conception et la mise au point de paquets techniques constitués de fiche technique, outil 

pédagogique, guide de diagnostic, outil moléculaire de détection, guide de bonnes pratiques et 

mesures prophylactiques ; 

- Le diagnostic du ceRs sur le stock de tubercules semences de pomme de terre issus du Centre 

FIFAMANOR, producteur national de semences de pré-base et de base 

Par ailleurs, un intérêt particulier est porté sur la capacité des souches ceRs phylotypes III et I à faire une 

infection latente, au même titre que le phylotype IIB-1.  Dans cette optique, la présence ou ÎÏÎ ÄȭÉÎÆÅÃÔÉÏÎ 

latente dans les tubercules de pomme de terre est mise en évidence. 

 



C. Réalisation s et résultats  
 

1. COMMUNICATION SCIENTIFIQUE ɀ RESTITUTION DE RESULTATS DE RECHERCHE SUR LA 

$)6%23)4% '%.%4)15% %4 ,ȭ%0)$%-)/,/')% $%3 3/5#(%3 #%23 02%6!,%.4%3 $!.3 ,%3 

BASSINS DE PRODUCTION DE CULTURE DE POMME DE TERRE DES HAUTES TERRES CENTRALES 

 

Trois (03) restitutions  ont été réalisées auprès du Centre national de développement rural et de 

recherche appliquée/FIFAMANOR (14 Décembre 2016), du Centre national de recherche appliquée au 

développement rural/FOFIFA (03 Mars 2017), et pendant la 5ème édition du Forum de la Recherche 

consacré à la « Biodiversité et développement durable Ȼ ÑÕÉ ÓȭÅÓÔ ÔÅÎÕ Û !ÎÔÁÎÁÎÁÒÉÖÏ ɉρυ ÊÕÉÎ ςπρχɊ. 

 

Encadré 1 : Synthèse des messages véhiculés lors des restitutions  

Les aspects de la diversité génétique du ceRs dans les bassins de production des Hauts plateaux a été 

ÅØÐÌÏÒï Û ÌȭÁÉÄÅ ÄÅ ÍÁÒÑÕÅÕÒÓ ÍÏÌïÃÕÌÁÉÒÅÓȢ ,ȭÁÎÁÌÙÓÅ ÄÅÓ ÄÏÎÎïÅÓ génétiques a démontré la présence de 

trois phylotypes à Madagascar : phylotypes I, III décrits auparavant et introduction du phylotype IIB-1 à 

Madagascar.  0ÁÒ ÁÉÌÌÅÕÒÓȟ ÌȭïÔÕÄÅ Á ÐÅÒÍÉÓ de décrire deux profils épidémiologiques contrastés du 

phylotype IIB-1 (épidémique) et phylotype III (endémique). Le phylotype IIB-ρ ÅÓÔ ÃÁÐÁÂÌÅ ÄȭÉÎÆÅÃÔÉÏÎ 

latente dans les tubercules de pomme de terre donc se transmet par les tubercules et a une vocation à faire 

unÅ ïÐÉÄïÍÉÅȢȟ ÃÏÎÔÒÁÉÒÅÍÅÎÔ ÁÕ ÐÈÙÌÏÔÙÐÅ )))Ȣ &ÁÃÅ Û ÌȭïÍÅÒÇÅÎÃÅ ÄÅÓ ÓÏÕÃÈÅÓ ÄÅ ÑÕÁÒÁÎÔÁÉÎÅ ))"-1, la 

priorité immédiate ÒïÓÉÄÅ ÄÁÎÓ ÌȭÁÓÓÁÉÎÉÓÓÅÍÅÎÔ du stock national de semences et la sensibilisation aux 

mesÕÒÅÓ ÐÒÏÐÈÙÌÁÃÔÉÑÕÅÓ ÅÓÓÅÎÔÉÅÌÌÅÓ ÐÏÕÒ ÌÉÍÉÔÅÒ ÌÁ ÄÉÓÐÅÒÓÉÏÎ ÄÅ ÌȭÉÎÏÃÕÌÕÍȟ ÂÁÓÅÓ ÄÅ ÒÁÉÓÏÎÎÅÍÅÎÔ ÄÅ 

lutte intégrée. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 1 : Restitution 
après des chercheurs 
du FIFAMANOR 
ĞÕÖÒÁÎÔ ÐÏÕÒ ÌÁ 
production de la 
pomme de terre  
(14 Décembre 2016) 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

2. !4%,)%2 $ȭ).&/2-!4)/. 352 ,% &,%42)33%-%.4 "!#4%2)%. ɀ ECHANGE SUR LA SITUATION 

ACTUELLE DE LA MALADIE ɀ EDUCATION ET SENSIBILISATION A LA PREVENTION  

 

Au total, huit  (08) ateliers ont été réalisés à : 

- Antsirabe : FIFAMANOR (29 Novembre 2016), Centre d'Expérimentation et de Formation en Fruits 

et Légumes - CEFFEL (16 Février, 06 et 07 Septembre 2017), Direction Régionale de l'Agriculture et 

de l'Elevage ɀ DRAE Vakinankaratra (23 Juillet 2017) 

- Miarinarivo  : DRAE Itasy (13 Juin 2017) 

- Antananarivo : DRAE Analamanga (25 Juillet 2017), Agence Nationale de Contrôle Officiel des 

Semences et plants ɀ ANCOS (31 Juillet 2017)  

Les ateliers ont regroupé : 

- Des représentants de producteurs de pomme de terre et multiplicateurs de semences qui sont 

ÍÅÍÂÒÅÓ ÄȭÕÎÅ association ou coopérative issus des régions Itasy, AnaÌÁÍÁÎÇÁȟ !ÍÏÒÏÎȭÉ -ÁÎÉÁȟ 

Vakinankaratra ;  

- Des conseillers agricoles provenant du CEFFEL, Centre de Formation et d'Application du 

Machinisme Agricole ɀ CFAMA, FIFAMANOR, FOFIFA, Centre de Services Agricoles ɀ CSA, Ministère 

de l'Environnement, de l'Ecologie et des Forêts ɀ MEEF Itasy, DRAE (ItaÓÙȟ !ÎÁÌÁÍÁÎÇÁȟ !ÍÏÒÏÎȭÉ 

Mania et Vakinankaratra) 

- Des inspecteurs en phytosanitaire de la Direction de la Protection des Végétaux ɀ DPV, du Service de 

la Quarantaine Végétale ɀ SQV ÅÔ Ìȭ!.#/3Ȣ   

 

 

Figure 2 : Participation 
au Forum de la 
Recherche du 
Chercheur chargée du 
projet EPIBIO au sein 
du centre FOFIFA 
(17 Juin 2017) 



Encadré 2 : Thématiques abordés au cou rs des ateliers ÄȭÉÎÆÏÒÍÁÔÉÏÎ / échange / éducation  / 

sensibilisation   

Ces ateliers visaient à mettre à la disposition principaux acteurs du développement agricole et du monde 

rural des informations clés sur ȡ Ɇ la diversité des souches (phylotypes I, IIB-1 et III) pouvant affecter le 

flétrissement bactérien ÓÕÒ ÄÅÓ ÃÕÌÔÕÒÅÓ ÄÅ ÐÏÍÍÅ ÄÅ ÔÅÒÒÅȟ Ɇ ÌÁ ÃÁÐÁÃÉÔï Û ÁÆÆÅÃÔÅÒ ÕÎÅ ÌÁÒÇÅ ÇÁÍÍÅ 

ÄȭÈĖÔÅÓȟ Ɇ ÌÁ ÒïÐÁÒÔÉÔÉÏÎ ÇïÏÇÒÁÐÈÉÑÕÅ ÄÅ ÌÁ ÄÉÖÅÒÓÉÔïȟ Ɇ ÌÅÓ ÓÙÍÐÔĖÍÅÓ ÄÅ ÌÁ ÍÁÌÁÄÉÅ ÓÕÒ ÌÁ ÐÏÍÍÅ de terre, 

Ɇ ÌÅÓ ÍïÃÁÎÉÓÍÅÓ ÄÅ ÄȭÉÎÆÅÃÔÉÏÎȟ le mode de ÔÒÁÎÓÍÉÓÓÉÏÎ ÅÔ ÄÅ ÄÉÓÐÅÒÓÉÏÎ ÄÅ ÌȭÉÎÏÃÕÌÕÍ ÉÎÃÌÕÁÎÔ ÓÁ ÃÁÐÁÃÉÔï 

à faire des infections latentes, notamment pour les souches IIB-ρɊȟ Ɇ les impacts agronomiques et 

ÓÏÃÉÏïÃÏÎÏÍÉÑÕÅÓ ÄÅ ÌÁ ÍÁÌÁÄÉÅȟ Ɇ les différents méthodes de diagnostic de la maladie, Ɇ ÌÅÓ ÍÅsures 

prophylactiques, ÅÔ Ɇ les réglementations sur les semences en vigueur. 

 

 
 

Figure 3 : Illustration  ÄÅÓ ÁÔÅÌÉÅÒÓ ÄȭÉÎÆÏÒÍÁÔÉÏÎÓȾïÃÈÁÎÇÅȾïÄÕÃÁÔÉÏÎȾÓÅÎÓÉÂÉÌÉÓÁÔÉÏÎ ÒïÁÌÉÓïÓ. 

 

Les ÄÉÓÃÕÓÓÉÏÎÓ ÅÔ ïÃÈÁÎÇÅÓ ÄȭÉÎÆÏÒÍÁÔÉÏÎs avec les paysans agriculteurs ont permis de recueillir leurs 

pratiques culturales, et de déceler en conséquence quelques modes de contamination et de dispersion de 

ÌȭÉÎÏÃÕÌÕÍ ÄȭÕÎÅ ÐÁÒÃÅÌÌÅ Û ÕÎÅ ÁÕÔÒÅȟ ÄȭÕÎÅ ÒïÇÉÏÎ Û ÕÎÅ ÁÕÔÒÅȟ ÅÔ ÄȭÉÄÅÎÔÉÆÉÅÒ les raisons de la persistance 

ÄÅ ÌȭÉÎÏÃÕÌÕÍ ÁÕ ÓÅÉÎ ÄȭÕÎÅ ÐÁÒÃÅÌÌÅ, à savoir : 

- Lȭachat et utilisation de tubercules semences non certifiées indemnes de ceRs ; 

- LȭÕÔÉÌÉÓÁÔÉÏÎ de tubercules issus de cultures infectées (autoproduction de semences) après triage, 

des tubercules qui ne présentent pas de symptôme de pourriture (infection latente) ; 

- Les mauvaises pratiques comme enterrer les tubercules infectés sur la même parcelle et utiliser 

ensuite la bêche contaminée pour le sarclage ou pour la récolte, jeter les fanes de cultures et 

tubercules infectés sur les parcelles voisines et ÄÁÎÓ ÌÅÓ ÃÁÎÁÕØ ÄȭÉÒÒÉÇÁÔÉÏÎȟ ÌÁÉÓÓÅÒ ÌÅÓ ÄïÂÒÉÓ ÄÅÓ 

mauvaises herbes (hôtes potentiels) sur la parcelle après sarclage. 

DRAE Vakinankaratra  DRAE Itasy  

CEFFEL  ANCOS  

FIFAMANOR  CEFFEL  



 

 
 

Figure 4 : Illustration  ÄÅ ÑÕÅÌÑÕÅÓ ÍÁÕÖÁÉÓÅÓ ÐÒÁÔÉÑÕÅÓ ÆÁÖÏÒÉÓÁÎÔ ÌÁ ÄÉÓÓïÍÉÎÁÔÉÏÎ ÅÔ ÌÁ ÐÅÒÓÉÓÔÁÎÃÅ ÄÅ ÌȭÉÎÏÃÕÌÕÍ. En 
haut : après le triage, les tubercules malades sont jetés dans les ÃÁÎÁÕØ ÄȭÉÒÒÉÇÁÔÉÏÎ ÅÔ ÌÅÓ ÔÕÂÅÒÃÕÌÅÓ ÁÐÐÁÒÅÍÍÅÎÔ ÓÁÉÎÓ 
sont utilisés comme semences. En bas : la bêche est utilisée pour trancher les tubercules pendant le diagnostic de la 
ÍÁÌÁÄÉÅ ÅÔ ÎȭÅÓÔ ÐÁÓ ÅÎÓÕÉÔÅ ÄïÃÏÎÔÁÍÉÎïÅȟ ÅÔ ÌÅ ÔÕÂÅÒÃÕÌÅ ÍÁÌÁÄÅ ÅÓÔ ÅÎÔÅÒÒï ÄÁÎs la parcelle. 

 

 

 

3. ATELIER COLLECTIF DE REFLEXION ET DE CONCERTATION SUR LES STRATEGIES DE LUTTE ET 

DE GESTION EFFICACE DU FLETRISSEMENT BACTERIEN DE LA POMME DE TERRE  

 

Après deÓ ÃÁÍÐÁÇÎÅÓ ÄȭÉÎÆÏÒÍÁÔÉÏÎ ÅÔ ÄÅ ÓÅÎÓÉÂÉÌÉÓÁÔÉÏÎ, un (01) atelier  collectif de concertation est tenu 

à Antananarivo le 13 Septembre 2017, en vue de réfléchir à une stratégie nationale de gestion de la maladie, 

ÄȭïÌÉÍÉÎÁÔÉÏÎ ÏÕ ÄȭïÒÁÄication de la souche épidémique ; de définir les activités prioritaires de lutte ; et 

Äȭarticuler les activités menées par les différents services concernés.   

 

3ÏÕÓ ÌÁ ÐÁÒÒÁÉÎÁÇÅ ÄÕ -ÉÎÉÓÔîÒÅ ÁÕÐÒîÓ ÄÅ ÌÁ 0ÒïÓÉÄÅÎÃÅ ÅÎ ÃÈÁÒÇÅ ÄÅ Ìȭ!ÇÒÉÃÕÌÔÕÒÅ ÅÔ ÄÅ Ìȭ%ÌÅÖÁÇÅ ɉ-0!%Ɋȟ 

ÌȭÁÔÅÌÉÅÒ Á ÒÅÇÒÏÕÐï ÕÎÅ ÖÉÎÇÔÁÉÎÅ ÄÅ ÐÁÒÔÉÃÉÐÁÎÔÓ ÒÅÐÒïÓÅÎÔÁÎÔ ÌÁ $ÉÒÅÃÔÉÏÎ ÄÅÓ 0ÒÏÔÅctions des végétaux, 

Ìȭ!ÇÅÎÃÅ .ÁÔÉÏÎÁÌÅ ÄÅ #ÏÎÔÒĖÌÅ /ÆÆÉÃÉÅl des Semences et plants, le Centre d'Expérimentation et de 

Formation en Fruits et Légumesȟ ÌÅÓ ÄÉÒÅÃÔÉÏÎÓ ÒïÇÉÏÎÁÌÅÓ ÄÅ Ìȭ!ÇÒÉÃÕÌÔÕÒÅ ÅÔ ÄÅ Ìȭ%ÌÅÖÁÇÅ, la Direction 

'ïÎïÒÁÌÅ ÄÅ Ìȭ!ÇÒÉÃulture du MPAE, la plateforme pomme de terre ; et les organisations de producteurs de 

tubercules semences issus de 5 régions : Vakinankaratra, Itasy, Analamanga, AmoÒÏÎȭÉ -ÁÎÉÁ ÅÔ (ÁÕÔÅ 

Matsiatra. 

 

 

 



Tableau 1 : Programme de lôatelier collectif de concertation sur les stratégies de gestion efficace du flétrissement bactérien 

 

Heure Activités 

09 h 00 Accueil des participants 

09 h 30 Discours ɀ Introduction ɀ Ouverture ɀ Présentation 

10 h 00 Présentation 1 : Épidémie du flétrissement bactérien de la pomme de terre à Madagascar : 

Situation actuelle, impacts et Perspectives  (Dr. Santatra Ravelomanantsoa, FOFIFA) 

10 h 30 Discussion : Échange d'informations, Questions-réponses 

11 h 00 Présentation 2 : Politique et stratégies de contrôle phytosanitaire appliquée à Madagascar : 

Surveillance sanitaire, règlementation en vigueur et stratégies vis -à-ÖÉÓ ÄÅ ÌȭÁÇÅÎÔ ÄÅ ÌÁ 

pourriture brune de la pomme de terre (Direction de la protection des végétaux et Service 

de Quarantaine) 

11 h 15 Pause-Café 

11 h 40 Présentation 3 : Contrôle et certification des semences et des plants  : Règlements techniques 

de la production, du contrôle et de la certification en vigueur et règlementation vis -à-vis du 

ceRs (Agence Nationale de Contrôle Officiel des Semences et plants) 

11 h 55 Présentation 4 : Système de production de semences de pomme de terre et contrôle sanitaire 

appliquée par le Centre FIFAMANOR (FIFAMANOR) 

12 h 15 Présentation 5 : Système de production de semences de pomme de terre et contrôle sanitaire 

appliquée par le Centre CEFFEL (CEFFEL) 

12 h 30 Discussion : Échange d'informations, Questions-réponses 

13 h 00 Pause Déjeuner 

14 h 30 Travaux de groupe 1. Réflexion sur les stratégies de gestion et éradication de la  souche 

épidémique  et articulation des activités menées par les différents services concernés  

Travaux de groupe 2. Système de production, inspection, contrôle et certification des 

semences de pomme de terre  : harmonisation du système et amélioration des différentes 

procédures   

16 h 00 Restitution des travaux de groupe  

16 h 30 Bilan et recommandations 

17 h 00 Clôture  

 

Cette rencontre a ainsi eu le mérite de réunir les principaux acteurs de la filière semences pomme de terre, 

tous concernés par le problème du flétrissement bactérien de la pomme de terre. ,ȭÁÐÐÒÏÃÈÅ ÐÁÒÔÉÃÉÐÁÔÉÖÅ 

Á ïÔï ÐÒÉÖÉÌïÇÉïÅ ÄÕÒÁÎÔ ÌȭÁÔÅÌÉÅÒ ÃÁÒ ÐÅÒÍÅÔÔÁÎÔ ÄȭÁÂÏÕÔÉÒ Û ÄÅÓ ÓÏÌÕÔÉÏÎÓ ÃÏÎÃÅÒÔïÅÓ ÅÔ ÌȭÉÍÐÌÉÃÁÔÉÏÎ ÄÅÓ 

parties prenantes. ! ÌȭÉÓÓÕe ÄÅ ÌȭÁÔÅÌÉÅÒ : 

- LȭÅÎÇÁÇÅÍÅÎÔ ÄÅÓ ÁÃÔÅÕÒÓ ÐÒïÓÅÎÔÓ ont été obtenus accompagné de la formulation ÄȭÕÎ ÄÒÁÆÔ ÄÅ ÐÌÁÎ 

ÄȭÁÃÔÉÏÎ (Annexe 1) ; 

- Le système de production, de contrôle et de certification de semences a été révisé : le dépistage du 

ceRs est inséré dans les étapes de production de semences aux champs ; 

Les recommandations suivantes sur les procédures de production de semences pour assurer la qualité des 

semences produites ont été également formulées, à savoir : 

- LȭÉnscription des variétés de pomme de terre diffusées par FIFAMANOR dans le catalogue national ; 

- LȭÅnregistrement des producteurs/ multiplicateurs de semeÎÃÅÓ ÐÏÕÒ ÁÇÒïÍÅÎÔ ÐÁÒ Ìȭ!.#/3 

(structuration et règlements) ; 

- La déclaration de culture dédiée à la production de tubercules semences et le respect des 

réglementations techniques ; 

- La miÓÅ ÅÎ ÐÌÁÃÅ ÄȭÕÎ ÓÙÓÔîÍÅ ÄÅ ÔÒÁëÁÂÉÌÉÔï comme ce qui est réalisée au sein du CEFFEL. 



 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Figure 5 : Illustration  ÓÕÒ ÌȭÁÔÅÌÉÅÒ ÄÅ ÃÏÎÃÅÒÔÁÔÉÏÎȢ En haut, de gauche à droite : Dr. Santatra Ravelomanantsoa, 
chargé du projet EPIBIO au sein du FOFIFA ; les vingtaines de participants ; et Mr. Lucien Ranarivelo, Directeur 
ÇïÎïÒÁÌÅ ÄÅ Ìȭ!ÇÒÉÃÕÌÔÕÒÅ ÄÕ -0!%Ȣ En bas, les participants en plein travaux de groupe.  

 

 

 

4. RENFORCEMENT DE CAPACITES EN MATIERE DE DIAGNOSTIC DU FLETRISSEMENT BACTERIEN 

ET DETECTION DES SOUCHES DU CERS 

 

¶ Deux (02) ateliers d e formation  sur la prophylaxie et diagnostic du flétrissement bactérien de la 

pomme de terre ont été réalisées le 05 et 06 Septembre 2017.  

 

Les ateliers ont regroupé des techniciens et conseillers agricoles, des multiplicateurs de tubercules 

semences de pomme de terre issus de 6 régions productrices de pomme de terre : Vakinankaratra, 

)ÔÁÓÙȟ !ÍÏÒÏÎȭÉ -ÁÎÉÁȟ (ÁÕÔÅ -ÁÔÓÉÁÔÒÁȟ )ÈÏÒÏÍÂÅ ÅÔ !ÌÁÏÔÒÁ -ÁÎÇÏÒÏ.  

 

La formation a été axée sur ÌÁ ÓÙÍÐÔÏÍÁÔÏÌÏÇÉÅȟ ÌÁ ÂÉÏÌÏÇÉÅ ÄÅ ÌȭÁÇÅÎÔ ÐÁÔÈÏÇîÎÅȟ ÅÔ ÌÅÓ ÔÅÃÈÎÉÑÕÅÓ 

simples de diagnostic de la maladie pendant différentes étapes : avant installation, pendant 

ÌȭÉÎÓÔÁÌÌÁÔÉÏÎȟ ÅÎ ÃÏÕÒÓ ÄÅ ÖïÇïÔÁÔÉÏÎȟ ÐÅÎÄÁÎÔ ÌÁ ÒïÃÏÌÔÅ ÅÔ ÐÏÓÔ-récolte (stockage), comme le test 

ÄȭÅØÓÕÄÁÔÉÏÎȟ le ÔÅÓÔ ÄȭÉÎÃÕÂÁÔÉÏÎ ÄÅÓ ÔÕÂÅÒÃÕÌÅÓ Û ςψ ɀ 30°C pendant une semaine, ÌȭÕÔÉÌÉÓÁÔÉÏÎ ÄÅ 

plantes indicatrices, etc. 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Figure 6 : Illustration des travaux pratiques de diagnostic du flétrissement bactérien sur terrain. 

 

 

 

¶ Deux (02) ateliers de renforcement de capacités sur les techniques de diagnostic du ceRs ont été 

réalisées le 01 et 02 Août 2017.  

 

Les ateliers ont regroupé des inspecteurs du service de protection des végétaux et de quarantaine, 

des contrôleurs de qualité de semences des centres multiplicateurs de semences de base comme 

FIFAMANOR et CEFFEL.  

 

La formation a été axée sur Ìȭobservation des symptômes, les tests rapides de diagnostic aux champs, 

les méthodes de diagnostic au laboratoire : isolement sur milieu sélectif, test PCR phylotypage. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 7 : Illustration des ateliers de renforcement de capacités en diagnostic du flétrissement bactérien. 

 

 

5. ELABORATION DE PAQUET TECHNOLOGIQUE ADAPTE POUR LES AGRICULTEURS, 

TECHNICIENS AGRICOLES, INSPECTEURS DU SERVICE DE LA QUARANTAINE VEGETAL ET LA 

PROTECTION DES VEGETAUX, ET CONTROLEURS DE SEMENCES 

 

LeAu total, six (06) documents  version française et/ou malgache sont élaborés et distribués aux 

conseillers et techniciens agricoles, inspecteurs et contrôleurs de semences. Le paquet 

technologique concernent : 

 

- La reconnaissance des symptômes du flétrissement bactérien de la pomme de terre (Figure 8) ; 

- ,ÅÓ ÍïÃÁÎÉÓÍÅÓ ÄȭÉÎÆÅÃÔÉÏÎȟ ÄÅ ÔÒÁÎÓÍÉÓÓÉÏÎ ÅÔ ÄÅ dispersion du ceRs (Figure 9) ; 

- La méthode de diagnostic rapide du flétrissement bactérien (Figure 10) ; 

- Les différentes méthodes de détection des souches du ceRs : du champ au laboratoire (Annexe 2) ; 

- Le schéma du système de production et de contrôle de tubercules semences au sein du centre 

FIFAMANOR (Figure 11) ; 

- Les bonnes pratiques et mesures prophylactiques vis-à-vis du flétrissement bactérien (Annexe 3). 



         
    

Figure 8 : Fiches de reconnaissance des symptômes du flétrissement bactérien sur la pomme de terre.  

A gauche : version malgache,  à droite : version française 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

      

   

Figure 9 : Fiches ÄÕ ÃÙÃÌÅ ÉÎÆÅÃÔÉÅÕØ ÄÕ #ÏÍÐÌÅØÅ ÄȭÅÓÐîÃÅÓ Ralstonia solanacearum chez la pomme de terre.  

A gauche : version malgache,  à droite : version française 
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Figure 10 : Fiche sur le 
dépistage rapide du 
ceRs au champ et sur les 
tubercules destinés 
pour la semence, 
adaptée pour les 
paysans agriculteurs 
(version malgache) 

Figure 11 : Schéma 
révisée du système de 
production et de contrôle 
de tubercules semences  
adopté par le centre 
FIFAMANOR 



 

 

¶ Par ailleurs, dans le but de renforcer les capacités de Madagascar en diagnostic du flétrissement 

bactérien causé par le complexe ÄȭÅÓÐîÃÅÓ 2ÁÌÓÔÏÎÉÁ ÓÏÌÁÎÁÃÅÁÒÕÍȟ ÉÌ ÅÓÔ ÐÒïÖÕ ÄÅ ÍÅÔÔÒÅ Û 

disposition des services de contrôle phytosanitaire et de certification des semences de pomme de 

terre, un outil de diagnostic rapide et sensible pouvant être utilisé en routine utilisable sur terrain 

et au laboratoire. La détection précoce des souches bactériennes faciliterait la prévention de la 

ÄÉÓÓïÍÉÎÁÔÉÏÎ ÄÅ ÌȭÉÎÏÃÕÌÕÍ ÐÁÒ ÌÅ ÂÉÁÉÓ ÄÅ ÔÕÂÅÒÃÕÌÅÓ ÓÅÍÅÎÃÅÓ ÉÎÆÅÃÔïÅÓ ÏÕ ÄÅ ÍÁÔïÒÉÅÌ ÖïÇïÔÁÌ 

asymptomatique, et faciliterait également la prise de décision sur le déploiement de stratégies de 

gestion de la maladie. ,ÅÓ ÍïÔÈÏÄÅÓ ÄȭÁÍÐÌÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÉÓÏÔÈÅÒÍÅ ÔÅÌÓ ÑÕÅ ÌÁ ÔÅÃÈÎÉÑÕÅ ,!-0 ɉ,ÏÏÐ-

Mediated Amplification) et la technique RPA (Recombinase Polymerase Amplification) sont deux 

méthodes sensibles et spécifiques pouvant être développées pour la détection rapide des agents 

pathogènes au laboratoire et pouvant être déclinées sous forme de kits de détection utilisables 

directement sur la parcelle. 

 

Dans ce contexte, en collaboration avec le CIRAD-3P (Saint-Pierre, La Réunion), une 

appropriation de la méthode LAMP  jointe à des travaux préliminaires de mise au point de la 

technique LAMP , et une ïÔÕÄÅ ÐÒïÌÉÍÉÎÁÉÒÅ ÓÕÒ ÌȭÕÔÉÌÉÓÁÔÉÏÎ ÄÅ ÌÁ ÍïÔÈÏÄÅ 20! ont été 

entreprises le 25 Mars 2017 au 15 Avril 2017 au Cirad-3P par la post-doctorante chargée du projet. 

Les premiers résultats ont été peu concluant car nous avons rencontré des problèmes récurrents 

de faux positifs donc manque de sensibilité (Figure 7). De plus, la durée de la réaction pour obtenir 

ÕÎ ÔÅÓÔ ÐÏÓÉÔÉÆ ÁÖÅÃ ÌÅÓ ÓÏÕÃÈÅÓ ÔïÍÏÉÎ ÐÏÓÉÔÉÆ Á ÎïÃÅÓÓÉÔï ÐÌÕÓ ÄȭÕÎÅ ÈÅÕÒÅ ÄÅ ÔÅÍÐÓȢ Des 

problèmes de ce genre ont été fréquemment évoqués, néanmoins, dans la littérature (Kuboki et al, 

2003 ; Senarath et al., 2014 ; Wang et al., 2015 ; Suleman et al., 2016). Comme la technique LAMP 

ÅÓÔ ÅØÔÒðÍÅÍÅÎÔ ÓÅÎÓÉÂÌÅȟ ÌÅ ÆÁÕØ ÐÏÓÉÔÉÆ ÐÏÕÒÒÁÉÔ ðÔÒÅ ÃÁÕÓï ÐÁÒ ÕÎÅ ÌïÇîÒÅ ÃÏÎÔÁÍÉÎÁÔÉÏÎ Äȭ!$. 

par aérosols ou autres choses qui restent encore à déterminer. En résumé, l'amplification non 

spécifique constitue un facteur limitant dans l'applicabilité de la méthode LAMP. Le compte-rendu 

de mission ÅÓÔ ÐÒïÓÅÎÔï ÄÁÎÓ Ìȭ!ÎÎÅØÅ τȢ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 12 : Détection des souches du ceRs par la méthode LAMP. A gauche : résultat concluant en utilisant des 
suspensions bactériennes pures. A droite : faux positifs sur les extraits de pomme de terre sain. 

 

 

Le développement ÄȭÏÕÔÉÌÓ ÄÅ ÄÉÁÇÎÏÓÔÉÃ ÓÕÒ ÓÉÔÅ ÓÏÎÔ ÐÏÕÒÓÕÉÖÉÓ ÐÁÒ ÌȭïÑÕÉÐÅ %ÐÉ"ÉÏ ÄÕ #)2!$-3P 

avec la mise au point de la méthode LAMP et de la méthode RPA. A ce sujet, 101 échantillons de 

macérât de tubercules semences sont envoyés au CIRAD-3P La Réunion pour validation des 

méthodes LAMP et RPA développées. 

 

 

 



 

 

6. DIAGNOSTIC DU CERS SUR LE STOCK DE TUBERCULES SEMENCES DE POMME DE TERRE ISSUS 

DU CENTRE PRODUCTEUR NATIONAL DE SEMENCES DE PRE-BASE ET DE BASE FIFAMANOR  

 

Comme les souches IIB-1 se transmettent par les semences, le premier facteur à respecter pour limiter la 

ÄÉÓÐÅÒÓÉÏÎ ÄȭÉÎÏÃÕÌÕÍ consiste à utiliser des semences saines indemnes de ceRs. Dans ce contexte, nous 

avons procédé au diagnostic du ceRs sur le stock de tubercules semences de pré-base et de base produits 

par le centre FIFAMANOR. Ces tubercules semences qui seront ensuite ÃÅÒÔÉÆÉïÅÓ ÐÁÒ Ìȭ!.#/3 ÅÔ ÄÅÓÔÉÎïÅÓ 

pour la multiplication de semences de base et de culture par le centre CEFFEL, semences de culture par les 

centres multiplicateurs de semences, et pour la production de pomme de terre pour la consommation par 

les agriculteurs (Figure 13).  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 13 : Organisation de la production de semences et plants certifiés de pomme de terre 
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METHODOLOGIE 

La détection du ceRs a été réalisée sur 121 lots de tubercules  semences de pré-base, et est procédé 

comme suit : 

1. Incubation des tubercules à 28°C pendant une semaine 

2. Désinfection de surface des tubercules 

3. Prélèvement du faisceau vasculaire  

4. )ÍÍÅÒÓÉÏÎ ÄÁÎÓ ÄÅ ÌȭÅÁÕ ÄÉÓÔÉÌÌïÅ ÓÔïÒÉÌÅ 

5. !ÐÒîÓ ρÈ ÄȭÉÍÍÅÒÓÉÏÎȟ ÒïÃÕÐïÒÁÔÉÏÎ du macérât 

6. Isolement sur milieu Kelman  

7. Purification 

8. PCR-phylotypage : suspension bactérienne (matrice 1), macérat (matrice 2) 

9. Migration su gel 

10. Révélation au BET 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 14 : Illustration des manipulations sur le diagnostic du ceRs sur 121 lots de tubercules 

semences 

 



 

RESULTATS 

Comme résultat du diagnostic, 4 lots sur les 221 ont été positifs à la présence de ceRs IIB-1. Des 

recommandations ont été émises, voire la fiche « 2ïÓÕÌÔÁÔÓ ÄȭÁÎÁÌÙÓÅ » suivante (figure 15) : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 7 :  

 

 

 

- 1.1 Les acteurs de la Recherche-Développement en santé des végétaux et protection des cultures 

sont informés des résultats de recherche sur la diversité et structure génétique de l'agent 

pathogène du FB et de l'épidémiologie de la maladie. 

- 1.2 Les acteurs de la filière pomme de terre sont informés sur la situation phytosanitaire du FB 

dans les bassins de production de pomme de terre des Hauts plateaux malgaches, les démarches 

prophylactiques à adopter et l'évolution de la situation épidémiologique du FB est mise à jour. 

- 1.3 Les besoins précis de développement de l'assainissement de la filière pomme de terre 

identifiés et les instances communale, régionale et national sont interpellés par les enjeux de se  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 17 : Fiche « Résultats ÄȭÁÎÁÌÙÓÅ : Diagnostic du ceRs sur tubercules » 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 18 ȡ 'ÅÌ ÄȭïÌÅÃÔÒÏÐÈÏÒîÓÅ ÓÏÕÓ 56 : Détection du profil ceRs phylotype II dans les 

échantillons testés 

 

 

7. MISE EN EVIDENCE DE LA PRESENCE OU NON $ȭ).&%#4)/. ,!4%.4% $!.3 ,% 45"%2#5,% $% 

POMME DE TERRE CHEZ LES SOUCHES DU CERS PHYLOTYPE III   

 

La question est de savoir si les souches ceRs phylotype IIII  fait ÄȭÉÎÆÅÃÔÉÏÎ ÌÁÔÅÎÔÅ ÄÁÎÓ ÌÅÓ ÔÕÂÅÒÃÕÌÅÓȟ au 

même titre que les souches IIB-1. Cette étude se situe en premier lieu au niveau académique permettant 

de compléter les connaissances sur le phylotype IIIȢ 3ȭil ne fait ÐÁÓ ÄȭÉÎÆÅÃÔÉÏÎ ÌÁÔÅÎÔÅ, il peut devenir un 

ÍÏÄîÌÅ ÄȭïÔÕÄÅ ÐÏÕÒ ÃÏÍÐÒÅÎÄÒÅ ÌÅÓ ÍïÃÁÎÉÓÍÅÓ ÍÏÌïÃÕÌÁÉÒÅÓ ÑÕÉ ÇÏÕÖÅÒÎÅÎÔ ÌÅÓ ÉÎÆÅÃÔÉÏÎÓ ÌÁÔentes (III 

vs IIB-1). 

 

Cette étude sera valorisée par un mémoire de Master II ( Faculté des ScienÃÅÓȟ 5ÎÉÖÅÒÓÉÔï Äȭ!ÎÔÁÎÁÎÁÒÉÖÏɊ 

par Mlle. Harena Razafindrazaka, Responsable du Contrôle des semences du FIFAMANOR. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 19 : Mlle. H. Razafindrazaka en train de faire des manipulations pour son Master II 
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METHODOLOGIE 

$ÅÓ ÐÒÏÓÐÅÃÔÉÏÎÓ ÅÔ ÅÓÓÁÉÓ ÄÅ ÍÉÓÅ ÅÎ ïÖÉÄÅÎÃÅ ÄÅ ÌÁ ÐÒïÓÅÎÃÅ ÄȭÉÎÆÅÃÔÉÏÎ ÌÁÔÅÎÔÅ ÄÁÎÓ ÌÅÓ ÔÕÂÅÒÃÕÌÅÓ ÃÈÅÚ 

le phylotype III ont été effectués : 

 

Ɇ Manipulation 1  : Détection des souches phylotype III sur tubercules, à partir des cultures au champ 

supposées naturellement infectées par ceRs phylotype III. 

- Identification et piquetage des plants de pomme de terre présentant un flétrissement bactérien au 

stade de floraison (supposée période d'apparition des symptômes causés par le phylotype III) 

- Prélèvement de tige issu de plant de pomme de terre présentant le symptôme de flétrissement au 

stade de floraison (au champ) : stade de floraison, période avant défanage 

- Récolte des tubercules en fin de cycle de développement  

- Détection du ceRs phylotype III sur tige et tubercules : incubation des tubercules à 28°C, PCR-

phylotypage 

Ɇ  Manipulation 2  : Inoculation de plants de pomme de terre issu de vitroplants (testé indemnes de ceRs) 

par des souches phylotype III (essai sous-serre) 

- Production de vitroplants indemnes de ceRs (2 variétés : Meva et Maneva ; 30 plants par souche ; 

production ÄȭÕÎ ÔÏÔÁÌ de 200 plants à inoculer) 

- Production d'inoculum de souches : suspensions bactériennes phylotypes I, IIB-1 et III 

(concentration : 107 cfu/ml)  

- Inoculation des souches au niveau des racines blessées  

- Notation des symptômes tous les 7 jours  

- Prélèvement des tubercules formées à la maturation 

- Détection du ceRs phylotype III sur tubercules : incubation des tubercules à 28°C, isolement sur 

milieu Kelman, PCR-phylotypage 

 

 
 

Figure 20 ȡ 0ÒÏÄÕÃÔÉÏÎ ÄÅÓ ÐÌÁÎÔÓ ÄÅÓÔÉÎïÓ ÐÏÕÒ ÌȭÅÓÓÁÉ ÄȭÉÎÏÃÕÌÁÔÉÏÎ ÄÅÓ ÓÏÕÃÈÅÓ 

ceRs sur plants de pomme de terre 

Ɇ  Manipulation 3  : Inoculation de tubercules de pomme de terre saines et évaluation de la durée de vie 

des souches dans les tubercules (protocole adaptée de Milling et al, 2009) 



 

- Acquisition des tubercules issu d'une culture certifiée indemnes de ceRs (2 variétés utilisées : 

Meva et Maneva ; 5 tubercules par souche à inoculer ; au total, 120 tubercules à inoculer) 

- Production d'inoculum de souches phylotype III et témoins (phylotypes IIB-1 et I) (concentration : 

109 cfu/ml)  

- Inoculation des suspensions bactériennes dans les tubercules  

- Prélèvement périodique : tous les 10 jours et pendant 1,5 mois (période équivalent au temps de 

stockage et production de plants germés) 

- Détection du ceRs phylotype III sur tubercules : incubation des tubercules à 28°C, isolement sur 

milieu Kelman, PCR-phylotypage 

La tubercule étant de très petit calibre, nous avons injecté la suspension bactérienne dans la tubercules. 

#ÅÐÅÎÄÁÎÔȟ ÌȭÁÉÇÕÉÌÌÅ ÄÅ ÌÁ ÓÅÒÉÎÇÕÅ ÓÅ ÂÏÕÃÈÅ ÒÁÐÉÄÅÍÅÎÔ ÐÁÒ ÌÁ ÃÈÁÉÒ ÄÅ ÐÏÍÍÅ ÄÅ ÔÅÒÒÅȢ !ÉÎÓÉȟ ÎÏÕÓ ÁÖÏÎÓ 

créé des blessures sur les tubercules, notamment au niveau des yeux et les tubercules sont ensuite 

mmergés dans la suspension bactérienne pendant 10 minutes.  

0ÏÕÒ ÅØÃÌÕÒÅ ÌȭÅÆÆÅÔ ÄÅÓ ÃÏÎÔÁÍÉÎÁÔÉÏÎÓ ÅÎ ÓÕÒÆÁÃÅ ÅÎ ÃÅ2Ó ÌÏÒÓ ÄÅÓ ÐÒïÌîÖÅÍÅÎÔÓ ÄÅÓ ÔÉÓÓÕÓ ÖÁÓÃÕÌÁÉÒÅÓ ɉÃÁÒ 

cela pourrait créer un biais ÄȭÉÎÔÅÒÐÒïÔÁÔÉÏÎɊȟ ÎÏÕÓ ÁÖÏÎÓ ÐÒÏÃïÄï Û ÌÁ ÓÔïÒÉÌÉÓÁÔÉÏÎ ÄÅ ÓÕÒÆÁÃÅ ÄÅÓ ÔÕÂÅÒÃÕÌÅÓ 

avant le prélèvement des tissus. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 21 : Illustration de la manipulation 2 (22 au 23 Novembre 2017). De gauche à droite : Production de 

ÌȭÉÎÏÃÕÌÕÍ ɉÓÕÓÐÅnsion bactérienne) ; Inoculation des souches ceRs dans les tubercules (injection dans la 

tubercules / création de blessure) 

   

 

RESULTATS 

 

Ɇ  Résultat  1 : 47 échantillons de tiges prélevés au stade de floraison, 47 échantillons de tiges prélevés avant 

le défanage et 47 échantillons de tubercules issus des plants flétris ont été testés (au total 141 échantillons).  

,ÅÓ ïÃÈÁÎÔÉÌÌÏÎÓ ÓÏÎÔ ÐÏÓÉÔÉÆÓ Û ÌȭÉÎÆÅÃÔÉÏÎ ÄÅ ÓÏÕÃÈÅÓ ÄÕ ÃÅ2Ó ÍÁÉÓ ÉÌÓ ÓÏÎÔ ÉÎÆÅÃÔïÓ ÐÁÒ ÌÅ ÐÈÙÌÏÔÙÐÅ ))"-1. 

$ÁÎÓ ÃÅ ÃÏÎÔÅØÔÅȟ ÎÏÕÓ ÎȭÁÖÏÎÓ ÐÁs pu atteindre notre objectif. .ïÁÎÍÏÉÎÓȟ ÎÏÕÓ ÐÏÕÖÏÎÓ ïÍÅÔÔÒÅ ÑÕȭÁÕ 

ÃÈÁÍÐȟ ÌÁ ÐïÒÉÏÄÅ ÄȭÁÐÐÁÒÉÔÉÏÎ ÄÕ ÓÙÍÐÔĖÍÅ ÄÅ ÆÌïÔÒÉÓÓÅÍÅÎÔ ÁÕ ÓÔÁÄÅ ÄÅ ÆÌÏÒÁÉÓÏÎ ÎȭÅÓÔ ÐÁÓ ÁÓÓÏÃÉïÅ 

ÓÅÕÌÅÍÅÎÔ Û ÌȭÉÎÆÅÃÔÉÏÎ ÄÕ ÐÈylotype III.  

 

Notre ÈÙÐÏÔÈîÓÅ ÅÓÔ ÑÕÅ ÓÏÉÔ Ìȭinfection a eu lieu plus tard au niveau des racines ÍÁÉÓ ÎÏÎ ÉÓÓÕÅ ÄȭÕÎÅ 

infection latente dans les tubercules ; soit il y a eu infection latente dans le tubercule mais le pouvoir 

ÐÁÔÈÏÇîÎÅ ÄÅÓ ÓÏÕÃÈÅÓ ÓȭÅÓÔ ÍÁÎÉÆÅÓÔï ÐÌÕÓ ÔÁÒÄȢ 0ÁÒ ÅØÅÍÐÌÅȟ ÌȭÁÇÅÎÔ ÐÁÔÈÏÇîÎÅ ÐÅÕÔ ÃÒoître dans la plante 



 

ÓÁÎÓ ÅÆÆÅÔ ÐÁÔÈÏÇîÎÅ ÊÕÓÑÕͻÛ ÃÅ ÑÕȭÉÌ ÁÔÔÅÉÇÎÅ ÕÎÅ ÃÅÒÔÁÉÎÅ ÃÏÎÃÅÎÔÒÁÔÉÏÎ ɉÑÕÏÒÕÍ ÓÅÎÓÉÎÇ ÅÔ ÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎ ÄÅ 

biofilm) (Annous et al., 2009).  

Au vu des résultats, il serait préférable de faire des échantillonnages dans les zones agricoles où le 

phylotype III est majoritaire comme dans la zone agricole de Faratsiho, Antanifotsy ou Ambatolampy 

(Ravelomanantsoa, 2016). ,ȭïÔÕÄÅ ÓÅÒÁ ÒÅÐÒÉÓÅ ÅÎ ÐïÒÉÏÄÅ ÄÅ ÃÕÌÔÕÒÅ ÐÌÕÖÉÁÌÅ ɉÖÅÒÓ *ÁÎÖÉÅÒ-Février 2018) 

sur des cultures sur tanety où nous pourrons avoir plus de cas de flétrissement causé par les souches ceRs 

phylotype III. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Ɇ  Résultat 2  : ,ȭÅÓÓÁÉ ÍÉÓ ÅÎ ÐÌÁÃÅ ÎȭÁ ÐÁÓ ÁÂÏÕÔÉ car ÁÕ ÍÏÍÅÎÔ ÄÅ ÌȭÉÎÏÃÕÌÁÔÉÏÎ ÄÅÓ ÐÌÁÎÔÓȟ ÎÏÕÓ ÁÖÏÎÓ 

entrevu la formation de tubercule sur quelques plants (Figure 21). Ce qui va créer un biais dans 

ÌȭÉÎÔÅÒÐÒïÔÁÔÉÏÎ ÄÅÓ ÒïÓÕÌÔÁÔÓȢ .ÏÕÓ ÁÖÏÎÓ refait de nouveau repiquages de vitroplants de pomme de terre 

ÅÔ ÌȭÉÎÏÃÕÌÁÔÉÏÎ ÓÅÒÁ ÐÒïÖÕÅ ÖÅÒÓ ÌÅ ÄïÂÕÔ ÄÕ ÍÏÉÓ ÄÅ *ÁÎÖÉÅÒ ςπρψȢ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Ɇ  Résultat 3  : LȭÅÓÓÁÉ ÅÓÔ ÅÎ ÃÏÕÒÓ ÄÅ ÒïÁÌÉÓÁÔÉÏÎȢ $ÅÓ ÐÒïÌîÖÅÍÅÎÔÓ ÐïÒÉÏÄÉÑÕÅÓ (5 tubercules par 

ÔÒÁÉÔÅÍÅÎÔ ÓÏÎÔ ÐÒïÌÅÖïÓ ÔÏÕÓ ÌÅÓ ρπ ÊÏÕÒÓɊ ÓÏÎÔ ÒïÁÌÉÓïÓȢ ,ȭÅÓÓÁÉ ÓÅ ÔÅÒÍÉÎÅÒÁ ÍÉ-janvier 2018. 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 22 : Profil 
électrophorétique montrant la 
présence de phylotype II dans 
les échantillons de tiges et 
tubercules prélevées au 
champ (manipulation 1) 

Figure 23 : Photo montrant la 
présence de microtubercules sur les 
ÐÌÁÎÔÓ ÁÖÁÎÔ ÌȭÉÎÏÃÕÌÁÔÉÏÎ ÄÅÓ 
souche 



 

D. Bilan  
 

Une première approche a été réalisée en phase I du projet EPIBIO-OI, ÂÁÓïÅ ÓÕÒ ÌȭÁÓÓÁÉÎÉÓÓÅÍÅÎÔ ÄÅ ÌÁ ÆÉÌÉîÒÅ 

et des semences de pomme de terre. Cette approche a éÔï ÁØïÅ ÓÕÒ ÌȭÁÍïÌÉÏÒÁÔÉÏÎ ÄÕ schéma de production, 

de contrôle et ÃÅÒÔÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÁÖÅÃ ÖïÒÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÄÅ ÌȭïÔÁÔ ÓÁÎÉÔÁÉÒÅ ÄÅÓ ÐÌÁÎÔÓ aux différentes étapes de la 

production doublée de formations aux principaux acteurs impliquées dans la filière semences de pomme 

de terre.  

 

,Å ÐÒÏÊÅÔ Á ÄÁÎÓ ÌȭÅÎÓÅÍÂÌÅ ïÔï ÅØïÃÕÔïȢ En résumé,  

¶ 16 ateliers ont été réalisés avec la participation actives de 177 participants issus de 7 régions 

productrices de pomme de terre, dont :  

- 25 coopératives et associations faitières couvertes 

- 49 conseillers agricoles et techniciens informés/sensibilisés/formés 

- 63 multiplicateurs de semences sensibilisés/formés 

- 3 projets de développement rural touchés 

- 15 inspecteurs et contrôleurs phytosanitaires sensibilisés 

- Chercheurs informés pendant le forum de la Recherche 

- Au niveau du MPAE : la DGA, les CSA, les DRAE, la DPV et le MEEF informés/sensibilisés 

¶ 06 fiches techniques ont été élaborées 

 

A travers les différentes actions présentées plus haut : 

¶ Les actions prioritaires à entreprendre ÄÁÎÓ ÌȭÁÓÓÁÉÎÉÓÓÅÍÅÎÔ ÄÅ ÌÁ ÆÉÌÉîÒÅ ÓÅÍÅÎÃÅÓ ÐÏÍÍÅ ÄÅ 

terre ont été concertées et la répartition des taches ÄïÆÉÎÉÅÓ ɉÖÏÉÒ ÌÅ ÐÌÁÎ ÄȭÁÃÔÉÏÎ en Annexe 1). 

 

¶ ,Å ÓÙÓÔîÍÅ ÄÅ ÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎ ÄÅ ÓÅÍÅÎÃÅÓ ÄÅ ÐÏÍÍÅ ÄÅ ÔÅÒÒÅ Á ïÔï ÒïÖÉÓï ÁÖÅÃ ÌȭÉÄÅÎÔÉÆÉÃÁÔÉÏÎ ÄÅÓ 

entités productrices pour chaque catégorie de semences (Annexe 1) 

 

¶ Les étapes de contrôle et dépistage du ceRs ont été définis et insérés dans le schéma de contrôle et 

de certification des semences. Cela sous-tend une mise à jour du protocole de contrôle et de 

certification des semences de pomme de terre.  

 

¶ Le stock de tubercules semences (121 lots) produits par FIFAMANOR sont contrôlés : 117 lots 

testés négatifs au ceRs, et 4 lots testés positifs et sont immédiatement détruits. 

 

¶ Des fiches techniques de diagnostic du flétrissement bactérien sont disponibles pour les services 

de contrôles de semences ÄÕ &)&!-!./2ȟ ÄÅ Ìȭ!.#/3 ÅÔ ÄÕ 3ÅÒÖÉÃÅ ÄÅ ÌÁ 1ÕÁÒÁÎtaine.  

Ces services ne sont toutefois pas opérationnels pour réaliser un diagnostic impliquant les tests 

microbiologique (isolement sur milieu sélectif), sérologique (kit de détection) et moléculaire (PCR-

phylotypage) en raison notamment de manque de ressources financières pour acheter les réactifs 

et la non disponibilité de certains équipements et matériels.  

 

¶ Une collaboration entre le Centre National de Recherche Appliquée au Développement rural 

FOFIFA, le Centre d'Expérimentation et de Formation en Fruits et Légumes (CEFFEL), la Direction 

ÄÅÓ 0ÒÏÔÅÃÔÉÏÎ ÄÅÓ 6ïÇïÔÁÕØ ɉ$06Ɋȟ ÌÅÓ $ÉÒÅÃÔÉÏÎÓ 2ïÇÉÏÎÁÌÅÓ ÄÅ Ìȭ!ÇÒÉÃÕÌÔÕÒÅ ÅÔ ÄÅ Ìȭ%ÌÅÖÁÇÅ 

(DRAE), des centres de services Agricoles (CSA) et le centre FIFAMANOR est développé en matière  

 



 

 

ÄȭïÐÉÄïÍÉÏÓÕÒÖÅÉÌÌÁÎÃÅ ÄÕ ceRs à Madagascar.  Les compétences techniques du FOFIFA sont 

ÓÕÒÔÏÕÔ ÓÏÌÌÉÃÉÔïÓ ÅÎ ÍÁÔÉîÒÅ ÄÅ ÄÉÁÇÎÏÓÔÉÃ ÅÔ ÄȭïÐÉÄïÍÉÏÌÏÇÉÅȢ 

 

¶ Les centres FIFAMANOR et CEFFEL se sont engagés pour vulgariser les bonnes pratiques et les 

mesures préventives ; pour améliorer le système de production de semences : auto-contrôle 

ÓÁÎÉÔÁÉÒÅ ÄÅÓ ÓÅÍÅÎÃÅÓȟ ÍÉÓÅ ÅÎ ÐÌÁÃÅ ÄȭÕÎ ÓÙÓÔîÍÅ ÄÅ ÔÒÁÃÁÂÉÌÉÔïȣ  

 

¶ Les compétences des agriculteurs, techniciens et conseillers agricoles du CSA, du CEFFEL et de 

FIFAMANOR sur le diagnostic du flétrissement bactérien sont renforcées. A ce propos, des guides 

pratiques de reconnaissance des symptômes du flétrissement bactérien et de test rapide de 

dépistage du ceRs sont disponibles. Ils disposent ainsi dȭÏÕÔÉÌÓ ÐÏur mener à leur tour des actions 

de sensiÂÉÌÉÓÁÔÉÏÎ ÅÔ ÄȭÉÎÆÏÒÍÁÔÉÏÎ ÓÕÒ ÌÁ ÎÏÔÉÏÎ ÄÅ ÃÏÎÔÁÍÉÎÁÔÉÏÎ ÄÕ ÃÅ2Óȟ ÓÏÎ ÅÎÊÅÕȟ ÌÅÓ 

dispositions et les pratiques pour lutter contre le flétrissement bactérien 

 

¶ Les instances communale, régionale et nationale ont pris conscience des ÅÎÊÅÕØ ÄÅ ÓÅ ÄÏÔÅÒ ÄȭÕÎÅ 

stratégie nationale sur l'assainissement de la filière pomme de terre et la lutte intégrée contre le 

flétrissement bactérien. 

 

¶ Les paysans agriculteurs présents de chaque atelier ont pris conscience des enjeux et 

conséquences de la maladie. Ils se sont également rendu compte des leurs mauvaises pratiques 

ÆÁÖÏÒÉÓÁÎÔ ÌÁ ÄÉÓÐÅÒÓÉÏÎ ÄÅ ÌȭÉÎÏÃÕÌÕÍ ÅÔ ont prévu de corriger ÅÔ Äȭaméliorer leurs pratiques 

culturales en se basant aux recommandations préconisés. Dans ce contexte, les enquêtes menées 

auprès des agriculteurs depuis la formation ont permis de constater que la prévalence du 

flétrissement bactérien pendant la période de contre-saison a sensiblement diminué ; 

ÐÒÏÂÁÂÌÅÍÅÎÔ ÅÆÆÅÔ ÐÏÓÉÔÉÆ ÃÏÎÃÅÒÎÁÎÔ ÌȭÕÔÉÌÉÓÁÔÉÏÎ de semences saines après application du test 

ÄȭÉÎÃÕÂÁÔÉÏÎ Û ÃÈÁÕÄ ÄÅÓ ÓÅÍÅÎÃÅÓ ÔÕÂÅÒÃÕÌÅÓ ÁÖÁÎÔ ÌÅ ÓÅÍÉÓȢ  

 

¶ Les différentes services et entités représentées lors des différents ateliers ont exprimé leur 

satisfaction aussi bien sur la forme des ateliers que sur le contenu et les supports pédagogiques, et 

souhaitent ÕÎÅ ÃÏÎÔÉÎÕÉÔï ÄÅÓ ÁÃÔÉÖÉÔïÓ ÄÅ ÓÅÎÓÉÂÉÌÉÓÁÔÉÏÎȟ ÄȭÁÃÃÏÍÐÁÇÎÅÍÅÎÔ ÅÔ ÄÅ ÆÏÒÍÁÔÉÏÎ ÅÎ 

zone rurale. 

 

E. Perspectives  
 

Etant donné que des souches phylotypes I et III sont présentes à Madagascar et qui ont aussi montré des 

dégâts sur les Solanacées (aubergine...) et cultures de rente (géranium, haricot...), les perspective s 

ÄȭÁÖÅÎÉÒ du projet portent sur la collection et le typage des souches du complexe d'espèces Ralstonia 

solanacearum présentes dans les autres zones non prospectées (Nord, Ouest, Est, Centre et Sud de 

Madagascar) ÁÆÉÎ ÄȭïÖÁÌÕÅÒ ÌÅÓ ÒÉÓÑÕÅÓ ÐÏÕÒ ÌÅÓ ÆÉÌÉîÒÅÓ ÄÅ ÐÒÏÄÕÃÔÉÏÎ ÄÅ 3ÏÌÁÎÁÃïÅÓ ɉÔÏÍÁÔÅȟ ÁÕÂÅÒÇÉÎÅȟ 

piment, pomme de terre, etc.) et d'autres cultures d'importance économique. Comme le ceRs héberge des 

ÓÏÕÃÈÅÓ ÇïÎïÔÉÑÕÅÍÅÎÔ ÅÔ ÐÈïÎÏÔÙÐÉÑÕÅÍÅÎÔ ÔÒîÓ ÄÉÖÅÒÓÅÓ ÅÔ ÑÕÉ ÓÏÎÔ ÃÁÐÁÂÌÅÓ ÄȭÉÎÆÅÃÔÅÒ ÕÎÅ ÌÁÒÇÅ 

gamme de plantes, ces prospections seront combinées avec des prélèvements sur les plantes soupçonnées 

ÄȭðÔÒÅ ÕÎ ÒïÓÅÒÖÏÉÒ ÐÏÔÅÎÔÉÅÌ ÄȭÉÎÏÃÕÌÕÍȢ  

 



 

Une typologie de la distribution de la diversité génétique des souches du ceRs à Madagascar paraît 

indispensable afin de continuer à établir la structure des populations de ce complexe d'espèces à 

Madagascar. Ces données serviront de référentiel pour des futures études sur la dynamique des 

populations des souches au niveau national, sur leur dispersion au niveau de la zone SOOI et également 

ÌȭïÖÁÌÕÁÔÉÏÎ ÄÅ ÌÅÕÒ ÃÏmportement au champ vis-à-vis des espèces hôtes. 
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Restitution Travaux de Groupe 1 : Réflexion sur les stratégies de gestion et éradication de la souche 
épidémique  et articulation des activités menées par les différents services concernés  



 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

Restitution Travaux de Groupe 2 : Système de production, inspection, contrôle et certification des semences 
de pomme de terre  : harmonisation du système et amélioration des différentes procédures  
 
 

  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

ANNEXE 2 : LES DIFFERENTES METHODES DE 
DETECTION DES SOUCHES DU CERS : DU CHAMP 
AU LABORATOIRE 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

 
 

 

 

 
 



 

 
 
 

 

 

 
 



 

 
 
 

 

 

 
 



 

 
 
 
 
 

 

 

 



 

 
 
 
 
 

 

 

 


